
Le mois de janvier est un temps particulièrement cher pour toute 
la Famille Salésienne, surtout pour la mémoire de notre Père et 
Fondateur Don Bosco. Le Recteur Majeur avec l’étrenne de 
cette année, nous exhorte à faire des jeunes la mission de no-
tre vie, à travers la connaissance et l’imitation du Père et 
Maître des jeunes. « A travers les besoins et les demandes des 
jeunes, Dieu demande à chaque membre de la Famille Salésienne 
de se sacrifier soi-même pour eux. Vivre la mission n’est pas un 
activisme vain, mais plutôt une conformation de notre cœur au 
cœur du Bon Pasteur, qui ne veut pas qu’aucun de ses brebis se 
perdent… Il est consolant de voir comment partout dans le mon-
de la Famille Salésienne est en train de travailler pour les jeunes : 
les jeunes dans la rue, jeunes immigrés, jeunes travailleurs, jeu-
nes soldats, jeunes apprentis, les orphelins abandonnés, les en-

fants exploités. Mais un cœur qui aime est toujours un cœur qui s’interroge. Même aujourd’hui, peut être encore plus 
aujourd’hui, Don Bosco se pose les questions. A travers la connaissance de son histoire, nous devons écouter les interro-
gations de Don Bosco adressées à nous. Que pouvons-nous faire de plus pour les jeunes pauvres ? Quels sont les nouvel-
les frontières dans la région où nous travaillons, dans le pays où nous vivons ? Nous avons les oreilles pour écouter le cri 
de jeunes d’aujourd’hui ? Au-delà des formes de pauvreté déjà citées, quelles sont les autres qui appesantissent le chemin 
des jeunes d’aujourd’hui ? Quelles sont les nouvelles frontières dans lesquelles nous devons nous engager ? Nous pensons 
à la réalité de la Famille Salésienne, à l’urgence éducative, à la désorientation dans l’éducation affective et sexuelle, au 
manque d’engagement social et politique, au repli dans le privé de la vie personnelle, à la faiblesse spirituelle, au malheur 
de tant des jeunes. Nous écoutons le cri des jeunes et nous apportons les réponses aux besoins les plus urgents et plus 
profonds, aux besoins plus concrets et ceux spirituels ». 

Comme Association de Marie Auxiliatrice, nous voulons surtout prier et témoigner pour que le cœur de tout hom-
me, et surtout des jeunes, puisse expérimenter la paix divine que Jésus nous a portée et qu’aucun ne peut détruire. Marie 
nous aide à faire prévaloir la paix que Dieu donne à ceux qui aime et qu’aucun ne peut détruire. Nous sommes appelés à 
vivre la grâce du Baptême, qui n’est pas un fait du passé ou une formalité rituelle, mais un signe sacramentel de l’amour 
de Dieu pour chacun de nous et l’appel à témoigner cet amour. Marie nous aide à faire que nous devenions de semence 
d’une humanité nouvelle, à être germe d’un arbre qui étendra ses branches partout dans le monde. Pour devenir 
prémices d’une humanité nouvelle, nous devons nous demander pardon des nos omissions, avoir un cœur pur, libre du 
péché et les yeux purs pour voir et cheminer dans la voie de Dieu. Il faut, alors, redresser les sentiers de notre existence, 
pour que l’amour de Dieu puisse naître et habiter en nous. Il faut enlever les obstacles un à un : ceux qui sont liés à notre 
manière limitée de voir, de notre volonté faible. Il est nécessaire d’avoir le courage de choisir entre notre propre route et la 
route que Dieu nous propose, entre notre propre volonté et la volonté de Dieu, entre notre propre programme et le pro-
gramme voulu par l’amour omnipotent de Dieu. C’est encore une prise de décision, nous sommes appelés à travailler pour 
conformer notre volonté récalcitrante à la volonté de Dieu, vivant bien le temps présent que Dieu nous donne à vivre. Seu-
lement ainsi que nous comprendrons l’amour de Dieu et nous serons les mains tendues de Marie vers cette humanité qui a 
soif de Dieu et de la paix vrai que seul Dieu peut donner. 

Que Don Bosco intercède pour nous tous en cette magnifique aventure que lui-même a vécu et qu’il nous a laissé 
comme un précieux héritage pour le salut de la jeunesse. 
 

Monsieur Luca Tullio, Président 
Don Pierluigi Cameroni, sdb, Animateur Spirituel 
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5 -  Marie Auxiliatrice dans la fondation de la Congrégation 
Salésienne  (Don Pierluigi Cameroni) 

 
L’Esprit Saint suscita avec l’intervention maternelle de 
Marie, Don Bosco, pour être Apôtre des jeunes et Fonda-
teur d’un nouveau charisme dans l’Eglise. La Vierge Marie 
occupa dans la vie de Don Bosco Fondateur une place excep-
tionnelle et extraordinaire : peu nombreux sont les fondateurs 
dont Marie ait intervenu dans leur vie comme dans la vie de 
Don Bosco, avec le même empressement, avec la même conti-
nuité, la même richesse d’événements, la même ampleur de 
vues, la même fécondité d’œuvres diverses et charismatiques. 

Cela à fait grandir en Don Bosco une perception globale qui dans le temps s’est consolidée et s’est précisée : 
Marie est une personne vivante, ressuscitée qui intervient activement dans l’histoire et dans la vie des 
personnes, même de manière prodigieuse. La foi de Don Bosco en Jésus ressuscité, expérimentée et pro-
mue avec l’amour à l’Eucharistie, fut accompagnée par celle en Marie comme femme vive et active dans la 
vie de l’Eglise et de l’humanité, dans son histoire vocationnelle et dans sa mission pastorale. L’affirmation 
faite par Don Joseph Aubry, grand expert de spiritualité salésienne, touche ; il disait : « Rendons-nous comp-
te que la dévotion de Don Bosco à Marie a été, pour une décennie, la manifestation d’un cœur spontanément 
sensible et le fruit d’une éducation intensément mariale ; et pour une nouvelle décennie, la réponse à l’ini-
tiative imprévue de Marie qui font irruption dans sa vie sous diverses formes » (Joseph Aubry, Apostoli 
salesiani con Marie, in A. FEDRENI, La Madonna dei tempi difficili, LAS, Roma, 1980, 137). 

Marie, « Bonne Pastourelle » - A l’origine de la vocation et de la mission de Don Bosco, Marie se 
révèle comme le Bonne Pastourelle des jeunes. La première intervention est sans doute le songe des neuf 
ans où Jean Bosco reçoit de Jésus, Bon Pasteur, l’annonce de sa vocation, le champ de sa mission, l’indica-
tion d’un style pastoral et éducatif marquée par la mansuétude, la bonté et l’amorevolezza. Et Jésus donne au 
petit Jean Bosco comme maîtresse et Bonne Pastourelle qui à son tour indique au petit Jean la mission pasto-
rale. Le troupeau salésien appartient depuis les origines au Bon Pasteur Jésus et à Marie « Bonne Pastourelle 
». Ce songe se répétera plusieurs fois, avec des particularités nouvelles : « Le deuxième dimanche d’octobre 
de cette année (1844), je devais faire savoir à mes jeunes gens que le patronage allait être transféré au Val-
docco. Mais l’incertitude qui planait sur l’endroit, les moyens et les personnes, me laissait vraiment pensif. 
Le soir précédent j’allai me coucher plein d’inquiétude. Durant cette nuit, je fis un nouveau rêve que je 
considérai comme un appendice de celui que j’avais fait aux Becchi, quand j’avais neuf ans. Je crois bon de 
vous le raconter littéralement. 
 Je rêvais me trouver tout à coup au milieu d’une bande de loups, de chèvres, de chevreaux, d’agneaux, 
de brebis, de moutons, de chiens et d’oiseaux. Tous ensemble faisaient un bruit assourdissant, un tintamarre 
ou mieux un brouhaha de quoi épouvanter les plus courageux. Je voulais fuir quand une dame, élégam-
ment vêtue d’un costume de pastourelle, me fit signe de suivre et d’accompagner cet étrange troupeau 
qu’elle-même précédait. Nous allâmes pour une randonnée et nous fîmes trois des haltes. A chacune de ces 
étapes, beaucoup de ces animaux se transformaient en agneaux dont le nombre devenait sans cesse croissant. 
Après de longues pérégrinations, je me trouvai dans une prairie où ces animaux gambadaient et broutaient, 
sans qu’aucun cherchât à faire du mal aux autres.  

Accablé de fatigue je voulus m’asseoir au bord d’un chemin tout proche. Mais la pastourelle m’invita 
à poursuivre ma route. Un peu plus loin je me trouvai au milieu d’une cour immense entourée de portiques : 
à l’extrémité, une église. Je m’aperçus alors que les quatre cinquièmes d’animaux s’étaient métamorphosés 
en agneaux dont le nombre devint très grand. Quelques jeunes bergers accoururent alors pour les garder. Ils 
demeuraient peu de temps et s’en allaient bien vite. Mais, ô quelle merveille, beaucoup d’agneaux se chan-
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geaient en pastoureaux qui, grandissant, s’occupaient des autres. Leur nombre allait toujours croissant, ils 
furent obligés de se séparer pour partir accueillir des animaux étrangers et les conduire dans d’autres berge-
ries. 

Je voulais m’en aller parce qu’il me semblait que c’était l’heure d’aller célébrer la messe. Mais la 
bergère me fit signe de regarder au sud. Je vis un champ planté de maïs, de pommes de terre, de choux, de 
betteraves, de laitues et d’autres légumes. « Regarde encore une fois », me dit-elle. Je regardai à nouveau. Je 
vis alors une importante église. Un orchestre, un chœur d’instruments et de voix, m’incitaient à chanter la 
messe. A l’intérieur de l’église, une banderole blanche était tendue, avec cette inscription en gros caractères : 
Hic domus mea, inde gloria mea. Toujours en rêve, je voulais demander à cette bergère où je me trouvais, 
que signifiaient ce voyage, ces arrêts, cette maison, une église et puis une autre église. « Tu comprendras 
tout, quand, de tes yeux de chair, tu contempleras ce que tu aperçois maintenant avec les yeux de ton es-
prit ». Sûr d’être éveillé je dis : « Mais je vois tout clairement et avec mes yeux de chair ; je sais où je vais et 
ce que je fais ». A ce moment, la cloche de l’église Saint François sonna l’Angelus et je m’éveillai (Don 
Bosco, Souvenirs autobiographiques, Médiaspaul, Paris, 1987, 123-124). La conviction en Don Bosco de la 
présence de Marie dans son œuvre et dans la fondation de la congrégation fut ainsi forte et dans les grandes 
responsabilités dans lesquelles il était investi qu’il arrivera à affirmer : « La Vierge Marie m’avait indiqué en 
vision le champ dans lequel moi je devais travailler. Je possédais donc le dessein d’un plan, prémédité, 
complet, à partir duquel je ne pouvais pas et je ne voulais pas absolument me détacher. J’étais de ma-
nière absolue responsable de la réussite de ce projet. Je voyais clairement le fil que je devais tendre, les 
moyens que je devais employer pour réussir dans l’entreprise ; ensuite, je ne pouvais pas et ne voulais pas 
m’exposer au risque d’envoyer à vie un tel dessein pour le soumettre à la pâture du jugement et de la volonté 
des autres » (MB, III, 247). 

MARIE L’IMMACULEE - successivement, le climat ecclésial des années autour de 1850 amena 
Don Bosco à honorer Marie dans son mystère de l’Immaculée : une Madone à contempler, mais aussi à invo-
quer, à expérimenter comme proche et active. Et Marie intervient, faisant comprendre à Don Bosco com-
ment ce privilège avait à faire avec sa mission. L’Immaculée envoya à Don Bosco le premier garçon, pauvre 
et abandonné, Barthelemy Garelli, el 8 décembre 1841 et après un Ave Maria fervente, Don Bosco commen-
ça avec lui sa mission d’évangélisation juvénile. Don Bosco considéra toujours cette rencontre comme une 
intervention de la Madone et la fête de l’Immaculée comme une journée particulière de grâce : « Nous tous, 
nous sommes débiteurs de Marie et toutes nos faveurs, plus grandes, eurent comme principe et accom-
plissement le jour de l’Immaculée » (MB, XVII, 510). Le 8 décembre 1854, jour de la proclamation du 
dogme de l’Immaculée Conception, un autre jeune, Dominique Savio, entré peu de mois avant à l’oratoire 
de Valdocco se consacre à Marie. Peu de mois après, il commencera la Compagnie de l’Immaculée, vivier 
de jeunes dédiés à Marie dans lequel proviennent les premiers Salésiens : le 18 décembre 1859, jour de la 
fondation de la Congrégation, 16 jeunes s’engagent avec Don Bosco et 15 étaient membres de la Compa-
gnie de l’Immaculée. La Congrégation Salésienne trouve ses fondements dans les sillons de l’oratoire de 
Valdocco, parmi ces jeunes avec qui Don Bosco se dédia et avec leur collaboration. Cette présence de Marie 
Immaculée dans l’œuvre de fondation de la Congrégation Salésienne et providentielle : « La Bonne Pastou-
relle veut faire comprendre que l’œuvre d’éducation suppose une libération du péché pour vivre et croître 
dans la grâce, et que les éducateurs mêmes ont besoin d’une pureté vigoureuse, qui les rende éducateurs 
pleinement disponibles et valides. En effet, l’Immaculée Conception apparaît à Don Bosco… comme un 
mystère de victoire permanente, qui assigne à Marie un rôle de lutteuse dans le Règne de Dieu et aide dans 
l’œuvre éducatrice : « Elle est celle qui ne cesse d’écraser la tête au serpent » (J. Aubry, Apostoli salesiani 
con Maria, in A. PEDRINI, La Madonna dei tempi difficili, LAS, Roma, 1980, p. 140). 

MARIE AUXILIATRICE - Dans les années 1860, la figure de la Bonne Pastourelle-Immaculée 
prend les traits de celui de Marie Auxiliatrice : une dévotion qui accompagnera les  25 dernières années de la 
vie de Don Bosco et qui est à l’origine de l’expansion mondiale de la Congrégation et de l’œuvre Salésienne. 
La Madone va ainsi acquérir aux yeux de Don Bosco ses traits définitifs, ceux de l’Auxiliatrice qui donna 
origine à sa vocation, en fut la maîtresse et la guide pour une grande mission ecclésiale. Dans la décennie 
1865-1875, la Congrégation Salésienne est approuvée, l’Association de dévots de Marie Auxiliatrice est ins-
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tituée et l’Institut des Filles de Marie Auxiliatrice est fondée. Puis, adviendra l’aventure missionnaire, l’en-
trée de la Congrégation Salésienne dans les autres pays d’Europe, l’organisation des Coopérateurs. Marie 
Auxiliatrice préside à cette expansion mondiale, en faisant comprendre la signification ecclésiale. Don 
Bosco était convaincu que ses initiatives étaient voulues par Dieu et que la Madone, son guide depuis le pre-
mier songe, lui interprétait cette volonté divine dans les circonstances qui lui imposaient, lui inspiraient le 
courage nécessaire pour affronter toutes les fatigues qui se présentaient sur son chemin. 

 
«LA TRES SAINTE MARIE EST LA FON-
DATRICE ET SERA LE SOUTIEN DE NOS 
ŒUVRES » (MB, VII, 334) et ceci surtout en 
mérite à la fondation de la Congrégation Salé-
sienne. Un soir de 1864, après avoir obtenu le 
Decretum Laudis, ainsi il s’adressa aux pre-
miers Salésiens introduisant le songe de la Per-
gola de rose, qu’il eut en 1847 : « Je vous ai dé-
jà raconté diverses choses sous forme de songe, 
desquelles nous pouvons argumenter combien 
la Très Sainte Madone, nous aime et nous aide ; 
mais puisque nous sommes ici, nous seulement, 
pour que chcun de nous ait l’assurance que Ma-
rie veut notre Congrégation et afin que nous 
animions toujours plus à travailler pour la plus 
grande gloire de Dieu, je vous raconterai non 

pas déjà la description d’un songe, mais celle que la même Bienheureuse Marie a bien voulu à me faire voir. 
Elle veut que nous nous remettons en Elle toute notre confiance » (MB, III, 32). En 1875 quand les Constitu-
tions furent approuvées définitivement par le Saint Siège, Don Bosco raconta Don à Barberis et à Don Le-
moyne le songe du ruban qu’il avait eu en 1845 alors que ses premières tentatives de réunir autour de lui un 
groupe stable de quelques collaborateurs avaient échoué. La Dame-même des songes, lui avait montré une 
grande plaine pleine de jeunes, le développement de la maison Valdocco, la grande église placée sur le lieu 
de martyr des martyrs de la légion Tebea et continua ainsi : « - Veux-tu savoir, me dit-elle, comment les re-
tenir ? Prends ce petit ruban et attache-le leur au front. Je pris ce ruban blanc sur lequel était écrit le mot « 
obéissance » et je fis ce que m'avait indiqué la Madone. Je l'enroulai autour de la tête de plusieurs de mes 
coadjuteurs et l'effet fut radical, aucun d'entre eux ne songeait plus à me quitter : Ainsi se forma la Congré-
gation Salésienne » (MB, II, 299-300). Dans une prédication de l’année 1868, Don Bosco dit à ses confrè-
res : « Notre pieuse Société est une des dernières Congrégations réligieuses, mais comme les autres elle fut 
suscitée par la bonté de la Très Sainte Vierge Marie et on peut dire qu’Elle est vraiment la Fondatrice et la 
Mère, du Cenacle jusqu’à nos jours » (MB, IX, 347). Don Bosco était profondement convaincu que comme 
Marie était présent au commencement de l’Eglise et de sa mission dans le Cenacle, ainsi elle fut présente au 
commencement de la Congrégation Salésienne, comme inspiratrice et soutien. Même dans un discours fait à 
l’occasion de la fête de l’Immaculée de 1884, Don Bosco parlant à ses fils affirma : « la mission de notre 
Congrégation est destinée à des très grandes choses et à se répandre partout dans le monde, si les salé-
siens seront toujours fidèles à la Règle donnée à eux par la Très Sainte Vierge Marie ». Enfin vers la fin 
de sa vie, dans la nuit du 9 au 10 avril 1885, à Barcelone, de nouveau Marie apparaît à Don Bosco dans l’ap-
parence d’une Pastourelle, qui lui présenta le futur développement de la Congrégation répandue partout dans 
le monde, avec comme centre le Chili, la Chine, l’Inde, Madasgacar et l’Afrique ». « Et où trouver tant de 
gens, et comment envoyer les missionaires dans ces lieux ? Là il y a les sauvages qui se nourrissent des 
chairs humaines ; là il y a des hérétiques, là il y a des persécuteurs et comment faire ? - Regarde, répondit la 
Pastourelle, mets-toi un peu de bonne volonté. Il y a une chose à faire : « Recommander que mes fils culti-
vent constamment la vertu de Marie - eh bien si, il me parait avoir compris. Je prêcherai à tous tes paro-
les… le Saint, quand il eut fini, elle dit : Combien Marie nous aime ! (MB, XVII, 73-74). Quelques mois 
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après avant de mourir, quand il célébra sa première et unique messe dans la Basilique de Sacré Cœur à Ro-
me, le 16 mai 1887, avec les yeux fixés sur l’image de Marie Auxiliatrice, Don Bosco ému jusqu’aux lar-
mes, se rappelant le premier songe : « J’avais devant les yeux la scène vive de mon rêve de 9 ans. Je voyais 
vraiment et écoutait la maman et les frères se questionner sur le songe… - Alors la Madone lui avait dit : « A 
son temps tu comprendra tout » (MB, XVIII, 341). S’il est vrai que Marie a inspiré et soutenu Don Bosco 
dans la fondation de la Congrégation et de la Famille Salésienne, il est vrai que Don Bosco a su vénérer et 
rendre un culte à la Madone pour son intervention spéciale. Même nous, nous voulions être des vrais fils de 
Don Bosco, nous devons expérimenter la maternelle aide de Marie Auxiliatrice et en cultiver la dévotion. 

ACTE SOLENNEL DE CONSÉCRATION  DE LA  CONGRÉGATION  SALÉSIENNE  À MA-
RIE  AUXILIATRICE   (14 JANVIER  1984) 

 
Nous Salésiens, rassemblés dans l’unité du Père, du Fils et de l’Esprit Saint, 
Nous adorons et nous rendons grâce, avec le cœur de Don Bosco, 
A cet Amour infini qui a tant aimé le monde jusqu’à nous donner son propre Fils, 
Et à nous envoyer son Esprit pour la Rédemption et la sanctification de l’homme. 
Gloire à toi, Père de miséricorde, à toi Fils Rédempteur, à toi Esprit Sanctificateur, 
Un et Trine Amour qui sauve ! 
Nous te louons, divine Trinité, pour avoir ineffablement associé Marie dans l’œu-
vre du salut, 
L’élévant comme Mère de Dieu et notre Mère. 
Et toi, Seigneur Jésus, Fils de Marie et prémice du monde nouveau, 
Donne-nous ton Esprit qui suscite dans nos cœurs les mêmes sentiments de ton amour. 
Nous te supplions de renouveller en nous l’ineffable Testament fait sur la Croix, 
Quand il a donné à l’Apôtre Jean la qualité et le titre de fils de ta Mère Marie. 
Répète aussi pour chacun de nous ces paroles : « Femme, voici ton fils », 
Pour que nous sachions vivre toujours avec Marie dans nos maisons. 
Qu’elle reste maternellement avec nous ; nous prend par la main 
Et soit notre inspiratrice dans l’évangélisation des petits et des pauvres. 
Qu’elle nous aide à être des pierres vivantes de l’Eglise,  
en communion de vie et d’action avec le Pape et les Evêques. 
Qu’elle nous obtienne une intensité d’écoute et le zèle apostolique 
Pour devenir des vrais prophètes d’espérance dans le troisième millénaire de la Foi chrétienne. 
Quelle nous éduque à l’inventivité pastorale et celle de l’attrayante bonté, nourrie d’ascèse. 
Quelle nous rende experts dans le dialogue et dans l’amitié, spécialement parmi les jeunes pauvres. 
Ô Marie Auxiliatrice, Mère de l’Eglise, nous Salésiens de Don Bosco aujourd’hui, nous nous confions personnel-
lement et communautairement, à ton bonté et ton intercession. 
Nous confions à toi, le précieux trésor de nos Constitutions, 
L’engagement de fidélité et d’unité dans la Congrégation, la sanctification de ses membres, 
Le travail de tous animé par une attitude de culte en esprit et vie, 
La fécondité vocationnelle, l’ardeur responsable de la formation, 
L’audace et la générosité missionnaire, l’animation de la Famille Salésienne 
Et surtout le laborieux ministère de prédilection de la jeunesse. 
Nous te proclamons, avec joie, « Maîtresse et Guide » de notre Congrégation. 
Accueille, nous te prions, ce filial acte de confiance et de consécration 
Et fait que nous participions toujours plus vivement au Testament de ton Fils Jésus sur le Calvaire : 
Par lui, avec Lui et en Lui, nous nous proposons de vivre et  
de travailler infatigablement à l’édification du Règne de Père. 
Marie, secours des chrétiens, prie pour nous ! Amen.  
(Don E. Vigano). 
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Chronique de la famille  

  SICILE-NOUVEAU CONSEIL REGIONAL ADMA . 
Le nouveau conseil a été élu le 18  décembre et plusieurs 
rôles leur ont été assignés : Luigina Ciaramella, Présidente ; 
Rosario Russo, Vice-Présidente et chargée pour la pastorale 
familliale ; Nerina Petito, Secretaire ; Giuseppe Auteri, Tré-
sorier ; et les Coordinateurs de zone qui s’occuperont des 
différents centres locaux de la Sicile : Burrascano Nicola, 
Maria Grazia Fichera, Rosario Russo, Maria Canale. 
 
 
 
 
 

 
GELA (CALTANISETA-ITALIE) - Acte de confier les enf ants à Marie Auxiliatrice. Chaque année, à 
l’occasion de la fête de l’Immaculée Conception et proche de la Sainte Fête de Noël, nous sommes habi-
tués à dédier une soirée à nos enfants, demandant à la Madone sa particulière protection. La célébration 
commence avec une référence à la Maman Marghérite qui consacra le petit Jean à Marie et l’enseigna sa 
dévotion et elle a suivie de l’appel des enfants présents (autour de 60), la prière de donation de la part d’u-
ne maman, enfin la bénédiction. Les familles ont participé à deux rencontres de formation sur l’importance 
de la prière dans la vie du couple et la nécessité de dialoguer et de faire le compte rendu réciproque pour 
pouvoir croître ensemble. Don Calogero Di Gregorio et Luigina Ciaremella étaient présents à ces deux mo-
ments. A la fin de la célébration, il y a eu les caremelles pour tous les enfants (Luigi Ciaramella, Prési-
dent Régionale ADMA). 
 
 
TURIN ADMA - Retraite de Noël - Dimanche 11 décembre 2011 a eu lieu la retraite de préparation à 
Noël avec la participation de 200 membres environ, avec une quarantaine d’enfants, des garçons et filles, 
et des jeunes. La matinée a été caractérisée par la présentation du nouveau cahier de Marie Auxiliatrice 
«  Les merveilles de la Mère de Dieu », fait par Don Roberto 
Carelli, qui de manière beaucoup plus interpellante a présenté 
Marie comme « l’aqueduc du Paradis », développant comment 
la dévotion à l’Auxiliatrice, vécue et promue par Don Bosco, 
nous éduque au concret et à la défense de la foi, outre à souli-
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gner la beauté et l’engagement du témoignage de foi. Dans l’après-midi Don Pierluigi Cameroni a com-
menté dans la Basilique de Marie Auxiliatrice le tableau de Lorenzone, ainsi comme il est proposé aussi 
dans le numéro de l’ADMAonline de décembre. Un vrai moment de contemplation qui a aidé tous à ac-
cueillir la richesse spirituelle et charismatique de cette toile commissionnée par Don Bosco. Dans la Sainte 
Messe, 5 nouveaux membres ont exprimé leur adhéson à l’ADMA. 
 

ARGENTINE-ANNUNCIO 1 er CONGRES NATIO-
NAL DE MARIE AUXILIATRICE . En la date du 12 
décembre 2011 les Provinciaux de l’Argentine P. An-
gel Fernandez Artime (ARS) et P. Manuel Cayo 
(ARN) ont adressé une lettre à tous les groupes et les 
membres de la Famille Salésienne, annonçant la célé-
bration du 1er Congrès National de Marie Auxilia-
trice de l’Argentine qui aura lieu au Sanctuaire Lu-
jan du 21 au 23 septembre 2012. Ils ont rappelé com-
ment depuis les debuts de la vie et de la vocation du 
Saint Fondateur Jean Bosco, la Vierge fut toujours pré-
sente et manifesta sa sollicitude maternelle de manière 
extraordinaire et merveilleuse et comment une telle 
présence continue dans l’œuvre salésienne. En syntonie 
avec l’etrenne de 2012 qui invite à connaître et à imiter 
Don Bosco faisant des jeunes la mission de  notre vie, 
ils exhortent à donner une attention particulière à la dé-
votion mariale qui a marqué la vie et l’œuvre du Saint 
des jeunes. En célébrant ce Congrès, au Sanctuaire ma-
rial national, les Provinciaux demandent à se mettre 
dans la condition des pélèrins vers la maison du Père, 
pour continuer, comme Marie, à être disciples et mis-
sionnaires de l’Evangile vivant qui est Jésus le Ré-
dempteur. La dévise choisie pour le Congrès est : « La 
Vierge dans la vie de Don Bosco : présence, aide et dé-

votion ». L’espérance est que la grâce de se rencontrer dans la maison de la Vierge et d’approfondir l’a-
mour et la dévotion mariale, caractéristique essentielle de la spiritualité et du charisme salésien, aident à 
croître en force apostolique et sainteté personnelle, à la ressemblance de Don Bosco et des premiers salé-
siens, qui transplantèrent cette dévotion et en-
seignèrent que Marie est l’Auxiliatrice, tou-
jours et pour toute l’Eglise. 
 

 
CORDOBA (ARGENTINE) - Le 12 décembre 
2012 les membres de l’ADMA du Collège Pie 
X de Cordoba, dont le Père José Cuesta est ani-
mateur spirituel, ont élu le nouveau conseil lo-
cal : Myriam Giuliano de Pinotti (Présidente), 
Gloria Beatriz Acosta de Sotti (Vice-
Présidente), Silvia Beatriz Garay (Secretaire), 
Delia Claria de Buteler (Trésorière). Nous sou-
haitons un bon travail d’animation avec l’aide 
de l’Auxiliatrice ! 
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VII e CONGRES MONDIAL DES FAMILLES (Milan 30 Mai au 3 
Juin 2012) – « On ne peut porter en avant la pastorale des jeunes si on 
n’est pas uni et ouvert à la pastorale familiale. La présence des familles 
et des jeunes couples, sous la guidance de Marie, qui partagent un che-
min de vie, fait de formation, partage et prie sont vraiment un don provi-
dentiel de  Marie Auxiliatrice qui prend soin des nouvelles générations ». 
c’est de cette manière quele Recteur Majeur , à la cloture du VIIe Congrès 
International de Marie Auxiliatrice, donna à notre Association l’engage-
ment pour les familles et pour les jeunes. Dans les lignes directrices de 
l’année 2012, nous avons pris comme pris finalité de l’Association, la dé-
fense de la foi de peuple, et c’est aujourd’hui plus que jamais par la pro-
position éducative indiquée par Marie Mère et Maîtresse d’éducation. 
Pour la famille, cela veut dire accueillir Marie dans sa propre maison. La 
dévotion à Marie et la centralité de l’Eucharistie deviennent décisives 
dans le cheminement du disciple et dans l’engagement éducatif soit pour 
être époux, soit pour éduquer les fils, soit pour féconder l’Eglise et la so-
ciété. Dans une telle prospective, nous avons décidé de nous impliquer 
dans l’événement ecclésial du VIIe Rencontre Mondiale des Familles 
qui se tiendra à Milan en 2012. Une première possibilité est celle de 
disposer d’un espace à la Foire Internationale de la Famille. Il nous 
paraît opportun de faire connaître notre réalité aux familles participant au Congrès pour offrir une aide à 
vivre la dimension chrétienne dans la vie de tous les jours. A coté d’un tel engagement, nous entendons 
organiser notre présence avec quelques représentants chaque jour, cependant pour le dimanche 3 juin, 
nous prévoyons une participation plus significative, au moins des familles italiennes de l’ADMA et aussi 
des groupes de la Famille qui dédient une particulière attention à la pastorale familliale. Le Pape Benoit 
XVI nous rappelle donc : « La nouvelle évangélisation dépend en grande partie de l’église domestique. 
Dans notre temps, comme déjà dans les époques passées, l’éclipse de Dieu, la diffusion des idéologies 
contraire à la famille est le dégradement de l’éthique sexuelle apparaissent liés entre eux. Et comme ils 
sont en relation, l’eclispe de Dieu et la crise de la famille, ainsi la nouvelle évangélisation est inséparable 
de la famille chrétienne. La famille est en effet la voie de l’Eglise parce qu’elle est l’espace humain de la 
rencontre avec le Christ. Les conjoints, non seulemenet reçoivent l’amour du Christ, devenant communau-
té sauvée, mais ils sont aussi appelés à transmettre aux frères le même amour du Christ, devenant commu-
nauté qui sauve… Il y a des ambiances dans lesquelles il est particulièrement urgent le protagonisme de 
la famille chrétienne en collaboration avec les prêtres et sous la guidance des Evêques : l’éducation des 
enfants, des adolescents et des jeunes à l’amour, entendue comme don de soi et communion ; la prépara-
tion des fiancés à la vie matrimoniale avec un itinéraire de foi ; la formation des conjoints, spécialement 
des jeunes couples ; les expériences associatives avecune  finalité caritative, éducative et d’engagement 
dans la société civile ; la pastorale des familles par les familles ; developpé à l’intérieur de l’arc de la vie, 
valorisant le temps du travail et celui de la fête » (Discours à l’Assemblée Plenière Conseil Pontifical pour 
la Famille, 1 Décembre 2011).  

Ceci peut être lu aux sites suivants: 
  

www.admadonbosco.org/index.php?lang=fr 
 et ici: www.donbosco-torino.it/ 

 
Pour chaque communication il nous peut se tourner à la suivante adresse 

de poste électronique : pcameroni@sdb.org 


